
Messe du dimanche 12 septembre 2021  
24e dimanche du temps ordinaire années B 

 

Chant d’entrée Dieu nous éveille à la foi 
CFC/Robert/Bayard 

1. Dieu nous éveille à la foi. 
Voici le jour que fit le Seigneur. 
L'Agneau livré guérit les pécheurs ; 
Il nous libère !  
 
R/ Jour d'allégresse, Alléluia ! (bis) 
 

2. Dieu nous convoque à la joie. 
Voici le jour que fit le Seigneur. 
Notre berger, le Christ est vainqueur ; 
Il nous rassemble !  

3. Dieu nous invite au repas. 
Voici le jour que fit le Seigneur. 
L'amour donné, plus fort que nos peurs, 
Ouvre au partage !  

 

 

 
Première Lecture (Is 50, 5-9a) 
« J’ai présenté mon dos à ceux qui me frappaient »  

[1Ainsi parle le Seigneur :  
   « Où est donc la lettre de répudiation de votre mère,  
   par laquelle je l’ai renvoyée ?  
   Et quel est celui de mes créanciers auquel je vous ai vendus ?  
   Eh bien, c’est à cause de vos fautes que vous avez été vendus,  
   à cause de vos révoltes que votre mère a été renvoyée. 

  2Pourquoi n’y avait-il personne quand je suis venu ? À mon appel, pourquoi nul n’a-t-il répondu ?  
Ma main serait-elle trop courte pour racheter ? n’aurais-je pas la force pour délivrer ?  
Eh bien, par ma seule menace je dessèche la mer, je change les fleuves en désert ;  
leurs poissons pourrissent faute d’eau, morts de soif. 

  3Je revêts les cieux de noir, je les habille de deuil. » 

  4Le Seigneur mon Dieu m’a donné le langage des disciples,  
pour que je puisse, d’une parole, soutenir celui qui est épuisé. ]  
Chaque matin, Il éveille, Il éveille mon oreille pour qu’en disciple, j’écoute. 

  5Le Seigneur mon Dieu m’a ouvert l’oreille, et moi, je ne me suis pas révolté, je ne me suis pas dérobé. 
  6J’ai présenté mon dos à ceux qui me frappaient, et mes joues à ceux qui m’arrachaient la barbe.  

Je n’ai pas caché ma face devant les outrages et les crachats. 
  7Le Seigneur mon Dieu vient à mon secours ; c’est pourquoi je ne suis pas atteint par les outrages, 

c’est pourquoi j’ai rendu ma face dure comme pierre : je sais que je ne serai pas confondu. 
  8Il est proche, Celui qui me justifie. Quelqu’un veut-il plaider contre moi ? Comparaissons ensemble ! 

Quelqu’un veut-il m’attaquer en justice ? Qu’il s’avance vers moi ! 
  9Voilà le Seigneur mon Dieu, il prend ma défense ; qui donc me condamnera ?  

[Les voici tous qui s’usent comme un vêtement, la teigne les dévorera ! 

10« Est-il quelqu’un parmi vous qui craint le Seigneur, qui écoute la voix de Son serviteur ?  
S’il a marché dans les ténèbres sans la moindre clarté,  
qu’il se confie dans le Nom du Seigneur, qu’il s’appuie sur son Dieu. 

11Mais vous tous qui allumez un feu, formant un cercle de flèches incendiaires,  
allez dans le brasier de votre propre feu, au milieu des flèches que vous enflammez.  
Voici ce que vous réserve ma main : vous resterez gisant dans la douleur. »] 

    – Parole du Seigneur. 

 [Entre crochets] les versets ajoutés à l’extrait du jour 
du court chapitre 50 du Livre d’Isaïe pour le lire en entier 

 Il n’est pas facile de distinguer la parole du prophète 
aux frères de son peuple des paroles du Seigneur Lui-

même qu’Il lui a confiées pour les faire connaître… 
 …j’ai ajouté des guillemets là 
où il me semblait clair que c’est 

Lui qui parle et non pas Isaïe 

 Suis-je artisan de paix,  
ou lanceur de flèches 

"incendiaires", 

 Isaïe parle là au Nom du 
Serviteur souffrant que Dieu va 

envoyer pour sauver Son peuple 



Psaume Ps 114 (116 A), 1-2, 3-4, 5-6, 8-9 
R/ 9Je marcherai en présence du Seigneur sur la terre des vivants 
 
J’aime le Seigneur : 
Il entend le cri de ma prière ; 
Il incline vers moi Son oreille : 
toute ma vie, je L’invoquerai. 

J’étais pris dans les filets de la mort,  
retenu dans les liens de l’abîme, 
j’éprouvais la tristesse et l’angoisse ; 
j’ai invoqué le Nom du Seigneur : 
« Seigneur, je T’en prie, délivre-moi ! » 

Le Seigneur est justice et pitié, 
notre Dieu est tendresse. 
Le Seigneur défend les petits :  
j’étais faible, Il m’a sauvé.  

Il a sauvé mon âme de la mort,  
gardé mes yeux des larmes  
et mes pieds du faux pas. 
Je marcherai en présence du Seigneur 
sur la terre des vivants. 

 
 

Deuxième lecture (Jc 2, 14-18) 
« La foi, si elle n’est pas mise en œuvre, est bel et bien morte » 

14Mes frères, si quelqu’un prétend avoir la foi, sans la mettre en œuvre, à quoi cela sert-il ?  
Sa foi peut-elle le sauver ? 

15Supposons qu’un frère ou une sœur n’ait pas de quoi s’habiller, ni de quoi manger tous les jours ; 
16si l’un de vous leur dit : « Allez en paix ! Mettez-vous au chaud, et mangez à votre faim ! »  

sans leur donner le nécessaire pour vivre,  
à quoi cela sert-il ? 

17Ainsi donc, la foi, si elle n’est pas mise en œuvre, est bel et bien morte.  
18En revanche, on va dire : « Toi, tu as la foi ; moi, j’ai les œuvres.  

Montre-moi donc ta foi sans les œuvres ; moi, c’est par mes œuvres que je te montrerai la foi ». 

    – Parole du Seigneur.  

 
 

Acclamation (Ga 6, 14) 

Alléluia. Alléluia. 
Que la croix du Seigneur soit ma seule fierté !  
Par elle, le monde est crucifié pour moi, et moi pour le monde. 
Alléluia. 

 

 L’invoquer toute ma vie, me 
souvenir que je suis faible et 

que Lui seul peut me sauver… 

 …mon Seigneur est présent près 
de moi dès cette "terre des vivants" : 

oui, je veux "marcher avec Lui" ! 

 En toute transparence, 
Tu vois ma foi à ce que je 

fais, Seigneur…  …les autres 
aussi le voient… 

 …mais je veux rester humble, 
mais pas de ma foi "crâner" ou 

humilier qui que ce soit ! 

 Cette phrase de St Paul me dit qu’on a d’abord 
beaucoup souffert pour moi (en commençant par notre 
Seigneur) avant que moi je ne souffre pour les autres ! 



Évangile (Mc 8, 27-35)  
« Tu es le Christ… Il fallait que le Fils de l’homme souffre beaucoup » 

27Jésus s’en alla, ainsi que ses disciples, vers les villages situés aux environs de Césarée-de-Philippe. 
Chemin faisant, Il interrogeait ses disciples : « Au dire des gens, qui suis-je ? » 

28Ils Lui répondirent : « Jean le Baptiste ; pour d’autres, Élie ; pour d’autres, un des prophètes. » 
29Et Lui les interrogeait : « Et vous, que dites-vous ? Pour vous, qui suis-je ? »  

Pierre, prenant la parole, Lui dit : « Tu es le Christ. » 
30Alors, Il leur défendit vivement de parler de Lui à personne. 

31Il commença à leur enseigner qu’il fallait que le Fils de l’homme souffre beaucoup,  
qu’Il soit rejeté par les anciens, les grands prêtres et les scribes, qu’Il soit tué,  
et que, trois jours après, Il ressuscite. 

32Jésus disait cette parole ouvertement.  
Pierre, le prenant à part, se mit à Lui faire de vifs reproches. 

33Mais Jésus se retourna et, voyant Ses disciples, Il interpella vivement Pierre :  
« Passe derrière moi, Satan ! Tes pensées ne sont pas celles de Dieu, mais celles des hommes. » 

34Appelant la foule avec ses disciples, Il leur dit :  
« Si quelqu’un veut marcher à ma suite,  
qu’il renonce à lui-même,  
qu’il prenne sa croix  
et qu’il me suive. 

35Car celui qui veut sauver sa vie la perdra ;  
mais celui qui perdra sa vie à cause de moi et de l’Évangile la sauvera. 

  [36Quel avantage, en effet, un homme a-t-il à gagner le monde entier si c’est au prix de sa vie ? 
37Que pourrait-il donner en échange de sa vie ? 
38Celui qui a honte de moi et de mes paroles dans cette génération adultère et pécheresse,  

le Fils de l’homme aussi aura honte de lui, quand Il viendra dans la gloire de son Père avec les saints anges. » 

    – Acclamons la Parole de Dieu. 

 

 

Commentaire « Découvrir Dieu » de l’évangile  
Père Alain de Boudemange 

« Si quelqu’un veut marcher à ma suite, qu’il renonce à lui-même, qu’il prenne sa croix… » 

Cette scène d’évangile, à bien des égards, est étonnante : pourquoi Jésus a-t-Il besoin de connaître 
l’opinion des foules et de ses disciples sur Son identité ? Pourquoi les interroge-t-Il en chemin ? 
Pourquoi à Césarée de Philippe, à l’extrême nord de la terre promise, dans un territoire où il n’a jamais 
été auparavant avec Ses disciples ? On remarque en tout cas que Jésus pose une question décisive à 
Ses disciples au moment où ils ont le moins de repères stables. Ils peuvent être fatigués par la marche, 
désorientés dans une région qu’ils ne connaissent pas. La réponse aurait peut-être été plus facile s’ils 
avaient été paisiblement installés dans la maison de Capharnaüm. En réponse à la profession de foi de 
Pierre, Jésus continue à formuler Ses exigences : Il demande à Ses disciples de « marcher » à Sa suite 
en portant Sa croix. La vie chrétienne se construit beaucoup plus au long d’un chemin exigeant que 
dans une réflexion installée. L’enjeu n’est pas seulement de reconnaître Jésus comme le messie au 
moment où je suis en train de prier ; est-ce que je reconnais aussi Jésus comme celui qui guide ma vie, 
lorsque je suis au travail ou en vacances, seul ou avec des proches ? 

 [Entre crochets] les versets ajoutés à l’extrait du jour pour 
aller jusqu’à la fin du chapitre 8 de l’évangile selon St Marc 

 2 actions concrètes si je veux 
vraiment "suivre Jésus" :            

1. "Renoncer" à moi-même 
(à me glorifier moi-même) 

2. "Prendre ma croix" : celle 
qu’Il m’a donnée à porter… …"et qu’Il est prêt à porter 

avec moi si je reste uni à Lui ! 



Homélie de la messe de 11h à Souvigny 
Père Marminat, curé de la paroisse et recteur du Sanctuaire de la Paix 

 
Qui est Jésus pour nous ?  

« Au dire des gens, qui suis-je ? » : L’évangile de ce jour se présente d’abord comme un sondage 
d’opinion. Le Seigneur sait bien ce qu’il y a dans le cœur des hommes, mais Il veut préparer Ses disciples 
à entendre l’annonce de Sa Passion et de Sa mort avant Sa Résurrection d’entre les morts. Mais surtout 
ne croyons pas que ce soit le « monde » qui doive nous enseigner qui est Jésus ! 

Malgré l’annonce prophétique par le prophète Isaïe – que nous venons d’entendre dans la première 
lecture – d’un « Serviteur Souffrant » envoyé par le Seigneur pour sauver Son peuple, qui au temps de 
Jésus parmi nous imaginait un Messie devant souffrir et mourir avant de ressusciter ? Ce qui domine 
dans le monde actuel, c’est une grande ignorance des choses de Dieu. 

« Et vous, que dites-vous ? Pour vous, qui suis-je ? » : A cause de cela, le Christ va bien plus loin 
qu’interroger les disciples sur ce que les gens imaginent. Et nous entendons la magnifique profession 
de foi de l’apôtre Pierre. Mais Pierre n’a pas compris ce que cela implique : un Serviteur Souffrant qui 
mourra en accomplissant jusqu’au bout la volonté de Dieu de nous sauver du péché et de la mort.  

« Si quelqu’un veut marcher à ma suite, qu’il renonce à lui-même, qu’il prenne sa croix et qu’il me 
suive » : N’avons-nous pas une difficulté similaire à celle de l’apôtre Pierre à entendre jusqu’au bout 
les paroles du Seigneur ? Nous voulons bien suivre Jésus, mais sommes-nous prêts à Le suivre aussi, 
non pas sur Son chemin de Croix, mais sur le chemin qu’Il nous indique lorsque nous décidons vraiment 
de Le suivre ? 

Attention, il ne s’agit pas pour nous de rechercher la souffrance, ni même d’affirmer que la souffrance 
est bonne en soi. L’essentiel pour nous c’est de mettre nos pas dans ceux du Christ [dans ceux qu’Il 
trace et présente devant nous]. Là où le Seigneur passe le disciple doit passer aussi ! Et nous savons 
que la Croix est le lieu de la victoire sur le mal et le péché.  

Ah, souvent, dès les premiers cailloux rencontrés sur le chemin que nous montre le Seigneur, nous 
sommes tentés d’abandonner ce chemin, et même de reprocher au Seigneur la dureté du chemin qu’Il 
nous demande d’emprunter ! Rappelons-nous que notre Seigneur Lui-même a connu cette tentation, 
et qu’Il l’a démasquée comme venant du démon, et comment Il a su lui opposer un refus déterminé et 
répété [notamment en s’armant de la Parole de Dieu !], et du coup depuis le Diviseur (autre nom du 
démon) « se venge » sur Ses disciples... Sachons, nous aussi, démasquer le tentateur, et s’opposer aux 
pensées qu’il cherche à nous instiller dans le cœur ! 

« Si quelqu’un prétend avoir la foi, sans la mettre en œuvre, à quoi cela sert-il ? » Nous le savons bien 
[et la deuxième lecture nous le rappelle avec éclat], il ne suffit pas de proclamer en nous-mêmes des 
formules toutes faites de la foi : il me faut mettre le Christ au centre de ma vie, il faut que chacun de 
nous se réfère à Lui, qui ne veut que cela : demeurer en nous. Le Seigneur ne se contente pas de nous 
donner des principes voire des préceptes : le chemin consistant à ce que chacun porte sa croix et que 
nous ne voulons pas prendre, Il l’a pris Lui-même en portant la plus lourde des croix ! 

Ce chemin n’est pas sans « œuvres », et d’ailleurs Lui-même n’a cessé au cours de Sa vie terrestre de 
donner un amour sans limite. Alors, montrons-Lui une foi qui agit au Nom de notre baptême dans Sa 
mort et Sa Résurrection, Lui qui nous montre tant d’Amour ! Demandons-Lui la force des rester fidèles 
à la mission qu’Il nous donne, Amen.  



Chant de sortie Un homme au cœur de feu 
Rimaud/Berthier © CNPL Éditions-Studio SM 

1 Un homme au cœur de feu 
Qui est venu du Père 
Et qui retourne à Lui, 
Jésus, le Premier-né, 
Un homme au cœur de feu, 
Nous invite à Le suivre en Son retournement, 
Jusqu’à renaître au jour irradiant de Pâque. 
Jésus, le Premier-né, nous invite à Le suivre. 
 
R/ Pour la gloire de Dieu et Sa haute louange, 
Pour la gloire de Dieu et le salut du monde ! 
 
[2. Un homme sous l’Esprit, 
À l’œuvre au sein du monde en mal d’enfantement, 
Jésus, Maître et Seigneur 
Un homme sous l’Esprit, 
Nous invite à Le suivre au rang des serviteurs, 
À servir aux chantiers où Il poursuit sa Pâque. 
Jésus, Maître et Seigneur, nous invite à Le suivre.] 
 
3. Un homme épris de Dieu, 
Le Fils obéissant jusqu’à mourir en croix, 
Jésus le Bien-aimé 
Un homme épris de Dieu, 
Nous invite à Le suivre en son abaissement, 
À marcher au chemin orienté vers Pâque. 
Jésus, le Bien-aimé, nous invite à Le suivre. 
 
[4. Un homme au cœur de chair 
Qui veut réconcilier la terre avec le ciel, 
Jésus, Verbe de Vie, 
Un homme au cœur de chair, 
Nous invite au bonheur que donne Son amour : 
La joie qui vient de Lui vient témoigner de Pâque. 
Jésus, Verbe de Vie, nous invite au bonheur.] 

 

Méditation Prier au Quotidien 
D’après le Pape François (Angélus du 16 septembre 2018) 

Le Seigneur veut que Ses disciples établissent une relation personnelle avec Lui et L’accueillent ainsi 
au centre de leur vie. C’est pourquoi Il le presse de se placer en toute vérité face à eux-mêmes : « Pour 
vous, qui suis-je ? ». Aujourd’hui, Jésus adresse cette demande à chacun de nous : Toi, que dis-tu que 
je suis ? Chacun est appelé à répondre, en se laissant éclairer par la lumière que le Père nous donne 
pour connaître son Fils Jésus.  

Il peut nous arriver à nous aussi, comme à Pierre, d’affirmer « Tu es le Christ ». Mais la profession de 
foi en Jésus-Christ ne peut pas s’arrêter aux paroles : elle doit être authentifiée par des choix et gestes 
concrets, par une vie marquée par l’amour de Dieu, par une vie pleine d’amour pour notre prochain. 

“ Si quelqu’un veut marcher à ma suite, 
qu’il renonce à lui-même” 
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